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LE GRAIN AVEC ENGRAIS CHIMIQUE
LA RECOLTE SERA MEILLEURE ET PLUS ABONDANTE
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Les premières ventes se sont faites entre 
812.75 et $13.00, pour les pores de bonne 
qualité. Sur un des deux marchés, où il n’y 
avait que quelques sujets en vente, les 
bouchers locaux ont payé $13.25. Après la 
journée de lundi, et jusqu’à la fin de la 
semaine, le prix général a été de $13.00, payé 
après que les porcs avaient été nourris et 
abreuvés et sans que l’on tienne beaucoup 
compte de la classification. Les lots com­
prenant des sujets de toutes qualités se 
vendaient $12.50 et $12.75 et les ‘feeders'

ANIMAUX VIVANTS

Il y avait en vente, sur les deux marchés 
de Montréal, au cours de la semaine der­
nière, 477 bêtes à cornes, 3412 veaux, 1923 
porcs, 91 moutons et agneaux. En plus de 
ces quantités, 189 bêtes à cornes et 1202 
porcs furent reçus en consignation directe 
par les maisons de salaison.

22 bêtes à cornes et un veau furent aussi 
manipulés aux cours à bestiaux pour être 
ré-expédiés vers d’autres centres.

BÊTES A CORNES

Bien que les arrivages aient été plutôt 
faibles, la demande n'avait rien de bien 
actif et les prix se sont à peu près mainte­
nus. Les bouvillons de bonne qualité se 
vendaient de $9.25 à $10.00; ceux de qua­
lité moyenne obtenaient de$8.75 à $9.25 
et les communs se payaient aussi bas que 
$7.50.

Il n’y avait que quelques génisses de 
boucherie et elles se sont vendues de $8.50 
à $9.00. Les bonnes vaches de boucherie

BEURRE

Le marché au beurre s’est continué fer­
me. Les prix ont subi une autre hausse 
d’environ $0.02 à $0.03 la livre.

Comme pour la semaine précédente, le 
peu de stock disponible et la demande ac­
tive de notre marché local ont été de 
nature à raffermir les prix.

Le marché américain s’est continué 
faible avec une autre baisse d’environ 
$0.0112 la livre. Aucun changement im­
portant à noter sur le marché anglais.

A moins d'augmentation dans les arri­
vages sous peu, un marché ferme est à 
prévoir pour d'ici quelques jours.

FROMAGE

La marché au fromage a été tranquille. 
Aucun changement à noter dans les prix.

Un marché stationnaire est à prévoir 
pour d’ici quelque temps.

ŒUFS (Québec)

La consommation des œufs a été beau­
coup plus faible au cours de la semaine, 
et les demandes n’ont été que pour be­
soin immédiat. La Colombie-Anglaise et 
l’Ouest ont commencé à placer d’assez 
fortes quantités d’œufs en entreposage. Le 
marché, à la fin de la semaine, était plus 
faible, et nous prévoyons que les qualités 
inférieures baisseront finalement de prix.

ŒUFS (Montréal)

Les arrivages continuent à se faire de 
plus en plus forts. Il nous arrive des œufs 
de l'Ouest et de la Colombie Anglaise, ce 
qui, avec la production locale, a un effet 
déprimant sur les prix qui sont offerts. 
Il y aura donc une nouvelle baisse dans les 
prix.

L’entreprosage des œufs est déjà com­
mencé. Ceci fournit un débouché pour le 
surplus de la production et empêche, jus­
qu’à un certain point, que les prix ne dimi­
nuent plus qu’ils ne le feraient si l’on ne 
pouvait compter que sur la demande nor­
male de la consommation pour absorber 
toute notre production.

FÈVES
Les prix offerts pour les fèves restent 

toujours au haut niveau où nous les 
avons vus, depuis maintenant près de trois 
mois. Il ne semble pas que nous puissions 
nous attendre à de grands changements 
pour quelque temps encore.

Les courtiers, qui semblent avoir en 
main à peu près toutes les fèves qui sont 
disponibles pour le marché, ne se mon­
trent que fort peu anxieux de se défaire 
de ce qu’ils ont en entrepôt, en sorte que 
les prix n’ont guère de chances de dimi­
nuer, et nous pouvons nous attendre à 
voir les prix se maintenir jusqu’à la mise 
en vente de la nouvelle récolte.

POIS

La rareté des pois de bonne qualité 
continue toujours, et il né semble pas que 
nous puissions croire à une amélioration 
sous ce rapport. Comme les consomma- 
teurs ne tiennent pas à acheter des pois 
de qualité inférieure, les prix restent au 
même niveau.

Il y a cependant des pois en assez grande 
quantité, mais comme la qualité laisse à 
désirer, ceci n’a que très peu d’influence 
sur les prix.

Comme nous le disons pour les fèves, il 
y a lieu de croire que, dans le cas des pois 
également, nous ne verrons que très peu 
de changements favorables dans les prix, 
du moins favorables au point de vue de 
l'acheteur.

SUCRE ET SIROP D’ERABLE

Les prix élevés qui ont été payés pour les. 
premiers arrivages sont maintenant chose 
du passé; les prix ont été diminués à la 
suite des arrivages assez considérables 
que nous avons eus, et il n’y a pas de doute 
que nous devrons enregistrer une nouvelle 
baisse dès-cette semaine.

La température très favorable que nous 
avons one depuis le commencement de la 
saison du sucre, nous porte à croire que 
nous aurons, cette année, une récolte 
exceptionnellement bonne. Et ainsi qu’on 
ne le sait que trop, les prix se ressent iront de 
cette abondance. Il est malheureux que 
l’on ne puisse à peu près jamais voir une 
abondande récolte se vendre à prix élevés.

ont maintenu leurs prix à $7.50 et $8.00. 
Un char de Vaches du Nord-Ouest a rap­
porté $7.50. Les vaches communes et 
moyennes se sont vendues de $5.00 à $7.25. 
Les sujets destinés à la mise en conserve, 
ainsi que les animaux de coupe, ont été 
payés de $3.00 à $4.50. Les bœufs rappor­
taient de $5.50 à $8.50.

VEAUX

LA CIE. MASSEY-HARRIS, LIMITEE
LE BRAS droit du FERMIER canadien

FONDEE EN 1847
MONCTON -MONTREAL- TORONTO WINNIPEG -BRANDON- REGINA-SASKATOON

SWIFT CURRENT YORKTON-CALGARYEDMONTON VANCOUVER Agences Parfour

Au cours de la journée de lundi, les ven­
tes étaient passablement actives. Les 
ventes les plus élevées se sont faites jus- 
qu’à $12.00; les sujets moyens rappor­
taient de $10.50 à $11.50. Mais après la 
journée de lundi, les prix ont fléchi quelque 
peu et l’activité a été beaucoup moindre, 
Les meilleurs lots rapportaient $11.50 et la 
moyenne des ventes s’est maintenue entre 
$9.75 et $10.75. Vers la fin de la semaine, 
le marché était très lent et les prix dimi­
nuèrent d’à peu près une piastre. Les 
veaux de lait, de qualité commune, se ven­
daient $8.00, pendant que les veaux dé 
champs rapportaient à peu près $6.00. 1 $10.00.

MOUTONS ET AGNEAUX

Les agneaux du printemps, pesant 40 
livres ou plus, se vendaient jusqu’à $16.00 
chaque, mais les sujets plus légers ne se 
payaient guère plus que $7.50 chaque. Les 
■agneaux d'un an se payaient de $10.00 
à $11.00 et les moutons rapportaient de 
$7.00 à $8.00.

PORCS

Le Massey-Harris No. 20 Est Le Semoir Ideal pour Semer 
Le Grain avec Engrais Chimique

Le Massey-Harris No. 20 est ce qu’il y a de mieux et de plus moderne en fait de Semoir à 
Engrais Chimique. De nombreuses caractéristiques en rendent le maniement facile et 
l’action efficace. De nos jours ceci est particulièrement intéressant pour les cultivateurs, 
vu la coutume de plus en plus répandue d'ensemencer le grain avec engrais chimique. . La 
qualité supérieure et l'abondance de la moisson résultant de l’emploi de l’engrais chimique 
ont concentré l’attention générale sur cette méthode moderne de s’assurer rendement 
profitable. . <
Le Semoir Massey-Harris No. 20, fait en 4 grandeurs, 9, 11, 13 ou 15 Distributeurs, est fourni avec Disques 
Simples ou Houes. Les Disques Simples avec coussinets à l'épreuve de la poussière ont une longue durée et 
ont la forme voulue pour déposer le grain et l'engrais chimique dans le fond d’un large sillon.
Le Châssis quoique léger est très résistable. Les Disques sont fixés à un arbre droit martelé à froid, ce qui 
leur assure un espacement et un alignement précis. Les Boites à Grain et à Engrais Chimiques, d’une grande 
capacité, ont des bouts et des couvercles en acier. La Boite à Engrais Chimique est à 1 arrière où elle est 
commode à remplir. L’Alimentation du Grain et de l’Engrais Chimique est précise et positive. Le Système 
Alemite assure ùne lubrification prompte et facile.

VOYEZ L’AGENT MASSEY-HARRIS POUR PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS
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LA COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE DE QUÉBEC
FOURNIT LES COMMENTAIRES SUIVANTS SUR LES MARCHÉS

Section des consignations» SEMAINE DU 29 MARS AU 5 AVRIL 1929
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